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Le moins que l’on puisse dire c’est qu’il y a encore beaucoup de « boulot » pour 

que tous reconnaissent que nous sommes disciples de Jésus Christ ! A regarder 

seulement les dissensions qu’il y a au niveau d’une paroisse, on se demande 

comment l’Eglise peut tenir depuis maintenant presque 2000 ans ! En fait, la 

réponse est assez simple et ne doit pas cependant nous dédouaner : l’Eglise 

n’est pas juste une institution humaine mais elle est fondée sur la Parole du Christ 

et le don du Saint Esprit ! La responsabilité, si elle peut être parfois collective, est 

d’abord et avant tout personnelle. L’Eglise aujourd’hui est – évidemment – 

constituée des baptisés d’aujourd’hui et de ce qu’ils font, ou pas, de la grâce 

de leur baptême. L’Eglise c’est chacun, en raison même du don du Saint Esprit 

reçu au baptême, renouvelé à la Confirmation et répandu à chaque 

sacrement. L’Eglise ce sont autant les personnes engagées, partageant leurs 

talents, les personnes dites âgées, normalement riches d’expériences, que les 

jeunes générations appelées à prendre la relève, et les enfants qui ont tout à 

apprendre. L’Eglise c’est donc chacun d’entre nous mais avec comme mot 

d’ordre ce que nous venons d’entendre dans l’Evangile : « comme je vous ai 

aimés, vous aussi aimez-vous les uns les autres. » Ce commandement de 

l’amour mutuel, commun à toute personne de bon sens, est ici recadré de 

manière très précise et nous oblige donc à réviser nos façons de voir et de faire. 

En effet, le « comme je vous ai aimés », nécessite de connaître exactement la 

manière dont Jésus nous a aimés ! Et cela ne peut se faire sans plonger 

régulièrement dans l’Evangile, et plus largement dans toute la Bible qui nous 

révèle comment Dieu nous a aimé jusqu’à nous donner son Fils Unique. Cette 

découverte ne peut pas être uniquement intellectuelle sinon elle est stérile. 

Cette connaissance de l’Amour de Dieu, de l’Amour du Christ se fait, en vérité, 

par la prière, par l’écoute attentive de la Parole de Jésus, par une 

contemplation du mystère de l’Incarnation, du fait que le Fils de Dieu, s’est fait 

chair. Et cela n’est pas réservé à quelques personnes consacrées : cette 

rencontre, par et avec le cœur, est le devoir de tout chrétien, de toute 

personne qui, du moins, se définit comme tel ! Cela n’a pas de sens de se dire 

« sportif » uniquement à partir de son fauteuil devant l’écran ! Et donc, cela n’a 

pas de sens de se dire « croyant » sans nourrir sa foi précisément là où c’est 

possible ! Prière personnelle, prière communautaire, lecture biblique, lecture 

spirituelle, rencontre et partage de la foi en petits groupes, tout cela contribue 

à nourrir notre âme et donc à mieux nous aimer les uns les autres, comme Jésus. 

Il n’y a pas que nos logiciels ou nos applications qui ont besoin de mises à jour, 

la grâce initiale de notre baptême aussi ! Et ce n’est pas une question de temps 

mais d’amour car quand on aime on trouve toujours du temps… peut-être pas 

beaucoup de temps mais, au moins, des moments de qualité indispensables. 


